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CHAPITRES À LIRE : 1, 2, 6-9, 13, 28, 35, 40, 43,
45, 49, 52-53, 55, 57, 59-62, 64-66.

TITRES
Le livre d’Ésaïe porte le nom de son auteur.

“Ésaïe” signifie “le salut vient de Jéhovah”.

HISTORIQUE
Le livre d’Ésaïe est le premier des dix-sept livres

prophétiques de l’Ancien Testament. Les cinq pre-
miers livres prophétiques sont appelés les “grands
prophètes”. Un prophète est un porte-parole de Dieu.
En parlant de la part de Dieu, un prophète prédit
parfois l’avenir, mais ce n’est pas sa mission première.
Il parle principalement de sa propre époque.

Ésaïe eut une mission illustre en tant que
prophète, poète, homme d’état, conseiller, orateur
et écrivain, qui dura cinquante ou soixante ans
depuis le règne du roi Ozias (1.1) jusqu’après la
mort du roi Ézéchias (2 Ch 32.32). Pendant la vie
d’Ésaïe, le royaume d’Israël du nord fut détruit par
l’Assyrie. À cause de l’influence d’Ésaïe, Jérusalem
fut épargnée cette fois-là. Cependant, Ésaïe savait
que la période de réforme ne durerait pas, alors il
prédit la captivité babylonienne et le retour de la
captivité. Ésaïe fait trois choses dans ce livre : (1) il
avertit le peuple de Juda concernant son sort ; (2)
il prophétise contre les autres nations, prouvant
que Dieu sait ce dont il parle ; et (3) il envisage des
jours meilleurs : le retour de la captivité et la venue
du Messie et son royaume.

Puisque dans ce livre Ésaïe parle de Cyrus, roi
perse, presque deux cents ans avant la naissance
de ce dernier, ceux qui rejettent l’inspiration des
Écritures pensent que la Bible se réfère à deux
“Ésaïe” (ou plus), dont l’un au moins aurait vécu
après Cyrus. Cependant, la Bible inspirée (cf. 2 Tm
3.16-17) ne reconnaît qu’un seul prophète appelé
Ésaïe. La prophétie concernant Cyrus (44.28 ; 45.1-
14) est l’une des plus remarquables de la Bible.

Ésaïe est surtout connu pour ses prophéties
messianiques (cf. Lc 4.17-21 ; Jn 12.41 ; Ac 8.26-35
sv). Il est cité plus de quarante fois dans le Nouveau
Testament — plus que tout autre prophète. On
trouve tellement de passages concernant le Messie
et son royaume en Ésaïe que ce livre a été appelé

Ésaïe :
prophète messianique

David Roper

“le cinquième Évangile” ou “l’Évangile selon Ésaïe”.

SCHÉMA
Ésaïe a aussi été appelé “la Bible en miniature”.

La Bible contient soixante-six livres et Ésaïe
compte soixante-six chapitres. Les premiers trente-
neuf chapitres reflètent les caractéristiques de
l’Ancien Testament, alors que les derniers vingt-
sept chapitres reflètent ceux du Nouveau Testament.

I. AVERTISSEMENTS (1-39)
A. Contre une alliance impie entre Juda et

l’Assyrie (1-12)
B. Contre plusieurs nations, dont certaines

vers lesquelles Israël et Juda s’étaient
tournés (13-27)

C. Contre l’alliance futile entre Juda et l’Égypte
conclue par Ézéchias (28-35)

D. Partie historique, indiquant que de
nombreuses prophéties antérieures s’étaient
accomplies (36-39 ; cf. 2 R 18-20).

II. CONSOLATION (40-66)
A. Délivrance de la captivité babylonienne

(40-48)
B. Le Messie révélé (49-57) ; les souffrances

du serviteur de l’Éternel (53)
C. Le Messie et son royaume ; références au

retour de la captivité (58-66)

ENSEIGNEMENTS D’ÉSAÏE
Voici quelques-uns des passages qui parlent

de Christ et son royaume : un rameau sorti du
tronc d’Isaï (11.1), la naissance d’une vierge (7.14),
l’œuvre de Jean-Baptiste (40.3-4), le ministère de
Christ (61.1-2), le rejet des Juifs (8.14-15 ; 28.16),
son procès et sa mort (53), sa résurrection (25.8), sa
place prise sur le trône de David aux cieux (9.5-6),
l’établissement de l’Église ou du royaume (2.2-3)
et le don d’un nouveau nom (62.12).

De nombreuses prophéties d’Ésaïe sur le Messie
et son royaume furent mal comprises par les Juifs
de l’époque de Jésus, et elles continuent à être mal
comprises par certains aujourd’hui. Les Juifs
attendaient un accomplissement physique, alors
que Jésus disait que son royaume n’était “pas de ce
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monde” (Jn 18.36). En ce qui concerne cette vie-ci,
la promesse de paix en Ésaïe s’accomplit dans les
cœurs du peuple de Dieu ; l’accomplissement définitif
de la promesse aura lieu aux cieux. Rappelons que les
“nouveaux cieux et une nouvelle terre” (65.17) se
réfèrent au rétablissement d’une relation première.
Pour les Juifs, il s’agissait du retour de la captivité ;
pour nous, il s’agit du ciel où nous serons avec Dieu.

Une certaine traduction du verset 12 du 14e
chapitre d’Ésaïe peut prêter à confusion. La Bible

catholique traduit “astre brillant” directement du
latin lucifer, faisant de ce nom commun un nom
propre, devenu dans l’esprit populaire le nom
même de Satan. Or, “astre brillant” n’est pas une
référence à Satan, mais à Babylon.

Comme d’autres prophètes, Ésaïe est un exemple
de fidélité. Beaucoup de gens pensent qu’Hébreux
11.37 se réfère à lui. Selon la tradition, le roi Manassé
ordonna qu’Ésaïe, âgé de 90 ans, soit scié en deux à
l’intérieur du tronc d’un caroubier.

Ozias régna cinquante-deux ans et fut un grand
roi sous lequel la nation prospéra (2 Ch 26.5). Puis,
devenu orgueilleux et s’attribuant le rôle de
sacrificateur, le roi Ozias brûla des parfums dans
le temple, alors l’Éternel le frappa de la lèpre. Il fut
banni et quand il mourut il ne fut même pas enseveli
avec les rois de Juda (2 Ch 26.16-23). Cela dut
ébranler tous ceux qui espèrent en l’homme. Ésaïe
devait voir que le vrai Roi n’était pas mort (6.1, 5) !

Les problèmes dans le monde, dans notre
communauté, dans l’Église et dans nos propres
vies ébranlent notre foi aujourd’hui. Nous aussi,
nous devons voir le Dieu vivant !

I. VISION (6.1-4)
A. Ésaïe dans le temple, en présence de Dieu !

1. Description de Dieu (v. 1)
a. Sur un trône : il règne.
b. Très élevé : il est au-dessus de tout.
c. Sa robe (présence) remplit le temple !

2. Les séraphins (vs. 2-3)
a. Littéralement “ceux qui brûlent”. Ces

êtres angéliques ou manifestations de
la majesté de Dieu proclament la
nature de Dieu.

b. Chacun a deux ailes pour voler et
quatre autres pour se couvrir dans
la présence sublime de Dieu.

c. Ils crient l’un à l’autre : “saint, saint,
saint”. Dieu est saint au plus haut
point. Toute la terre est remplie de
sa gloire : il n’est pas confiné au temple.

3. L’édifice tout entier tremble et se remplit
de fumée (v. 4).

B. Dieu est saint ! Jésus est saint (cf. Jn 12.37-
41) !
1. Nous aurons une crise d’identité tant

que nous ne saurons pas qui nous
sommes. Notre perception personnelle
en tant que chrétiens dépend de notre
perception de Dieu.

2. Trop de gens voient Dieu comme un

“Saint, saint, saint” (Es 6.1-9a)
gentil papa qui approuve toutes leurs
décisions et actions. Nous devons
comprendre la sainteté de Dieu !

II. MISSION (6.5-9a)
A. Cela commence par une confession :

“Malheur à moi !” (v. 5).
1. Les prophètes proclamaient souvent des

“malheurs” (des malédictions de Dieu)
sur les autres ; Ésaïe dit : “malheur à
moi”.

2. Dans la présence ardente de Dieu, Ésaïe
se voit tel qu’il est pour la première fois
(cf. Jb 42.4-6 ; Dn 10.8, 15-17 ; Ha 3.16 ;
Mc 4.41 ; Lc 5.8 ; Ap 1.17).

3. Il se croit perdu (Ex 33.20).
B. Tout change grâce à une purification (vs.

6-7).
1. Ésaïe ne demande pas la miséricorde ;

il croit que son cas est désespéré.
2. Puisque le cœur d’Ésaïe est touché par

la vision de Dieu, la miséricorde est
offerte. Dieu n’est pas seulement saint,
il est aussi miséricordieux !
a. Une braise : la repentance est doulou-

reuse ; le changement est douloureux.
b. Des paroles magnifiques : “ta faute

est enlevée, et ton péché est expié”.
C. Cela se termine par une mission : “va”

(vs. 8-9a).
1. Pour la première fois, Dieu parle.

a. “Qui enverrai-je et qui marchera
pour nous ?” Paroles adressées non
à Ésaïe mais à un auditoire céleste.

b. Dieu regarde un monde perdu dans le
péché et se pose encore cette question.

2. Ésaïe ne se fait pas prier : il se porte
volontaire.
a. “Me voici” ; ferai-je l’affaire ?
b. Avant de voir l’Éternel, Ésaïe ne

peut pas lui être utile. Nos problèmes
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aujourd’hui ne proviennent pas d’un
manque d’évangélisation, de ser-
vice, de lecture biblique, d’assiduité
ou de générosité. Notre problème
vient de notre adoration : nous n’avons
pas vu Dieu tel qu’il est réellement !
Quand nous l’aurons contemplé, il ne
sera plus nécessaire de nous supplier
de dire : “Me voici, envoie-moi.”

3. Dieu dit : “va.” Amen, amen, amen.

CONCLUSION
Nous ne pouvons pas voir Dieu assis sur un trône

dans un temple, mais nous pouvons le voir dans les
Écritures. Si nous apprenons à nous voir tels que nous
sommes, comme Ésaïe s’est vu face à la sainteté de
Dieu, alors nous aussi, nous aurons une foi ferme qui
nous poussera à dire : “Me voici, envoie-moi.”
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